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    Avant-propos


    

      « C’est bien, ça, la trilogie Star Wars ?


      — Ça dépend… Laquelle ?


      — Ah ? Parce qu’il y en a plusieurs ! Je ne sais pas, la première ?


      — La première dans quelle chronologie ? Parce que le premier épisode sorti en salle, c’était le quatrième. Du coup, le premier épisode est en fait le quatrième film sorti, tandis que celui qui est annoncé comme étant le dernier devrait être le neuvième… »


      C’est fou comme à chaque fois, c’est la même histoire. Vous cherchez à vous intéresser à l’univers des geeks, vous posez une question toute con, et dès que la réponse tombe, vous avez la sensation d’être devant Des chiffres et des lettres… Le pire, c’est qu’à la fin, le compte n’est même pas bon !


      C’est là que nous intervenons. Un petit livre qui tient dans la poche, mais une énorme bouée de sauvetage lorsqu’il s’agit de plonger la tête la première dans l’univers de Star Wars. Les grandes lignes de l’histoire, les personnages les plus importants, les gentils, les méchants, des citations, des anecdotes… Bref, tout ce que vous devez savoir sur Star Wars sans avoir jamais osé le demander à un geek de peur de passer pour un inculte, se trouve ici même, au fil de ces pages. Vous souriez ? C’est normal, la Force est déjà un peu avec vous !


    


  










  


  Mise en bouche :


    C’EST QUOI, STAR WARS ?


  

    Star Wars, c’est le big bang ! C’est l’origine d’un univers fabuleux, c’est une histoire pour les raconter toutes.


    

      « La Force est ce qui donne au Jedi son pouvoir. C’est un champ d’énergie créé par tous les êtres vivants. Elle nous entoure et nous pénètre. C’est ce qui lie la galaxie en un tout uni. »


      
(Obi-Wan Kenobi,
 Star Wars, Épisode IV : Un nouvel espoir, 1977.)



    


    Star Wars, c’est tout à la fois un parcours initiatique, un film d’aventure, de science-fiction, d’amour et de guerre. Si l’on souhaite être précis, cette saga appartient à une catégorie particulière de la science-fiction que l’on appelle : le space opera. C’est l’occasion de vous signaler que les termes un peu spécifiques, comme space opera, sont expliqués en fin de livre, dans notre glossaire.


    Star Wars, c’est aussi une création déterminante, car c’est l’un des tout premiers blockbusters de l’histoire du cinéma que l’on identifie aujourd’hui comme issu de la pop culture, de la culture geek, c’est-à-dire un mélange de références qui, a priori, n’ont rien à voir entre elles, pour donner naissance à un univers riche et totalement cohérent.


    Ainsi, la saga puise dans un éventail déroutant d’influences cinématographiques, allant du western à la science-fiction, en passant par le polar, le péplum ou le cinéma japonais d’Akira Kurosawa. Elle emprunte également de multiples éléments à la bande dessinée, aux comics et à la littérature heroic fantasy. Ainsi, Valérian et Laureline ou Flash sont des héros très chers à George Lucas, le créateur de Star Wars, autant que peuvent l’être les tomes du Seigneur des anneaux. Ajoutez à cela sa passion pour la mythologie et son intérêt pour la philosophie bouddhiste, et vous commencez à voir se dessiner les contours de cet imposant monument.


    Et ce monument, quand le visite-t-on ? À l’instant même, si vous voulez bien vous donner la peine de passer au chapitre suivant.
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  STAR WARS :


    LE B.A.-BA


  

    

      « […] mon alliée est la Force. Et c’est, de mes alliées, la plus puissante. La vie l’a créée, l’a fait grandir, son énergie nous entoure et nous relie, nous sommes des êtres illuminés, pas une simple matière brute, tu dois sentir la Force autour de toi. Ici. Entre toi, moi, l’arbre, la roche, partout ! Oui, oui, elle est même entre le sol et le vaisseau. »


      
(Maître Yoda, Star Wars,
 Épisode V : L’Empire contre-attaque, 1980.)
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      Dans Star Wars, vous allez beaucoup entendre parler de la Force. Rien à voir avec Hercule ou le costaud de la foire. Ici, c’est beaucoup plus spirituel que cela, et George Lucas a sûrement plongé la tête dans le bouddhisme pour finir par en faire émerger cette notion.


      La Force, c’est le fantasme absolu de chacun. C’est le truc dont tout le monde a un jour rêvé sans même savoir qu’il s’agissait de la Force. Prenons un exemple, c’est plus simple.


      Bien confortablement enfoncé dans votre canapé, tout est prêt. Vous venez de vous emballer savamment dans un plaid, votre boisson chaude sur votre droite, vos biscuits sur votre gauche, votre téléphone sur le coussin d’à côté, il ne peut plus rien vous arriver. Vous relevez la tête, et là, l’écran de votre télé est en veille… Argh ! La télécommande vous nargue, bien en évidence sur la table basse. Impossible de l’attraper de là où vous êtes. Vous tendez le bras, mais il vous manque un bon mètre cinquante. En vous relevant, vous savez que vous allez tout foutre en l’air, que vous allez peut-être même renverser votre mug. Dans un élan naturel, vous tendez le bras plus fermement, avec force même, en fixant le bout de plastique boutonneux… arrggghhh !… en grognant, en espérant très fort la voir ne serait-ce que trembloter sous la pression de votre volonté… Mais rien. La télécommande est comme soudée à votre table basse. Seule « la Force » aurait pu faire voyager la zapette jusqu’au creux de votre main, mais il n’en est rien. Damned ! Ah, vous voyez, vous aviez déjà pensé à la Force sans le savoir ! Et dites-vous que pour quelqu’un qui connaît la Force, la frustration est bien pire !


      En cherchant son inspiration dans le bouddhisme, George Lucas a fini par envisager la Force comme une énergie impalpable et invisible, ni bonne ni mauvaise, présente dans chacune des choses de l’univers. Ici, il n’y a donc aucun dieu, mais une catégorie de personnes capables d’appréhender cette énergie et, dans le meilleur des cas, de la contrôler. Certaines l’utilisent pour faire le bien – on dit qu’elles sont du Côté Lumineux de la Force –, d’autres pour faire le mal – on dit alors qu’elles sont du Côté Obscur de la Force. Et dans Star Wars, comme dans la vraie vie, il y a aussi les indécis, celles et ceux qui ne souhaitent pas se mouiller. Ils utilisent la Force sans forcer… Ni d’un côté ni de l’autre, ils sont gris, en quelque sorte.


      Bon, la philosophie dans la Force, c’est sympa, mais ce qu’on aime vraiment, ce sont ses pouvoirs. Voilà donc quelques-uns des atouts qu’elle procure :


      

        	

          • une maîtrise parfaite de son corps pour faire des trucs plus impressionnants que dans le best of Noël du Plus Grand Cabaret du monde de Patrick Sébastien (sans mentir) ;


        


        	

          • (sans transition) obliger les esprits les plus faibles à vous obéir ;


        


        	

          • sentir arriver une menace ou un danger, voire prédire l’avenir ;


        


        	

          • la télékinésie, pour enfin pouvoir faire venir dans votre main cette foutue télécommande ;


        


        	

          • balancer des éclairs électriques avec les mains en mode taser du futur puissance 300.


        


      


      Bon, OK, c’est réservé à une certaine élite, mais c’est quand même trop cool de maîtriser la Force ! C’est tellement merveilleux qu’on pourrait se croire dans un conte.
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      Dans Star Wars, c’est comme dans les contes de fées, il y a une princesse à sauver ! Et ne soyons pas mesquins, quitte à sauver la princesse, autant sauver le royaume tout entier ! Après, « Star Wars, c’est comme un conte de fées », c’est vite dit, car il y a quand même quelques différences. Ainsi, au lieu de dire :


      

        	

          • « Il était une fois », on dit « Il y a bien longtemps, dans une galaxie lointaine, très lointaine… » ;


        


        	

          • « sur son beau cheval blanc », on dit « dans son Faucon Millenium qui pourrait bien tomber en panne » ;


        


        	

          • « un horrible méchant », on dit « un horrible Sith » ;


        


        	

          • « un beau prince charmant », on dit « un beau chevalier Jedi » ;


        


        	

          • « dans un tout petit royaume », on dit « dans la République galactique ».


        


      


      Oui, contrairement aux contes de fées, il y a un côté très politique dans Star Wars.
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      Question géopolitique, la galaxie, ça ressemble un tout petit peu aux États-Unis. Les distances sont si grandes que l’on peut y trouver toutes les formes de climats : du froid de canard le plus glaçant aux chaleurs les plus éprouvantes, en passant par le marécage le plus boueux. Les planètes, représentées par un sénateur, sont souveraines, comme des États. Chacun pratique donc ses propres lois à la maison. C’est une démocratie dont la régulation du commerce, la médiation des conflits et le vote des lois inhérentes à ces domaines sont assurés par un sénat. Pour l’occasion, nous parlerons de sénat galactique, ça fait plus sérieux. Celui-ci est présidé par un chancelier suprême. Bien qu’il n’y ait pas vraiment de police, en cas de coup dur, ce sont les chevaliers Jedi qui jouent les pompiers.


      Bon, maintenant que vous vous dites : « Décidément, je n’y comprends rien », ou encore : « Ça m’a l’air très compliqué tout ça », ou même : « Pfffff… », oubliez cette histoire de géopolitique et dites-vous que Star Wars, c’est principalement une histoire de famille dans laquelle de gentils Jedi affrontent de méchants Sith. Ce sont les seuls à maîtriser la Force, et nous n’allons pas nous mentir, ça fait toute la différence. Et maintenant que nous avons résumé cela à un vrai combat manichéen du bien contre le mal, il est temps de pimenter tout ça avec une petite prophétie de derrière les fagots.


      

        « Tu étais l’élu, c’était toi ! Tu devais rétablir la paix dans la Force, pas la condamner à la nuit ! »


        
(Obi-Wan Kenobi, Star Wars,
 Épisode III : La Revanche des Sith, 2005.)
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      Il y a bien longtemps, bien, bien longtemps, dans la galaxie lointaine, très lointaine, naissait une prophétie disant que l’Élu viendrait rétablir l’équilibre dans la Force.


      Autrement dit, après le passage de l’Élu, il ne serait plus question de séparation entre le Côté Lumineux et le Côté Obscur de la Force. Bref, il n’y aurait plus de films ni de trilogies.


      À moins que cela ne signifie autre chose, mais quoi ? Ah ! Ah !… Tout le mystère est là. Le maître Yoda, un gars qui fait des fautes de construction grammaticale horribles, mais qui s’y connaît drôlement en Force, a d’ailleurs dit à ce propos :


      « Complètement vaincu par n’importe qui, le Côté Obscur ne peut pas, mais seulement par l’élu. Et qui peut donc être ce fabuleux Jedi ? Savoir, je ne sais, mais pas encore né, il ou elle est. Un être de pure Force, l’élu sera, plus puissant qu’aucun autre Jedi dans l’histoire. »


      Il ne reste donc plus qu’à se plonger dans les films pour tâcher de tirer cela au clair !
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